
Chevalier de l’autonomie 

Marco Camandona
“Enfant de la Vallée d’Aoste et amoureux de la 
montagne, Marco Camandona a gravi presque tous 
les sommets les plus difficiles et les plus hauts du 
monde. De continent en continent, d’un massif à 
l’autre, il a regardé le monde sous une perspective 
privilégiée, sans jamais s’écarter de son point de 
vue personnel, qui met au cœur de toute expérience 
ses liens avec sa terre d’origine. Ouvert d’esprit et 
positif, modeste et généreux, il incarne l’épopée de 
cette montagne qui rassemble les Valdôtains dans un 
même sentiment collectif d’appartenance.”

Marco Camandona, qui a épousé la femme de sa vie Barbara, vit en Vallée d’Aoste.

Alpiniste de renommée internationale, guide de haute montagne et moniteur de ski alpin, Marco est l’entraîneur fédéral de ski-alpinisme et, depuis plus de vingt 
ans, le directeur technique d’une des plus importantes manifestations sportives de la Vallée, le « Millet Tour du Rutor Extrême », compétition internationale de 
ski-alpinisme par étapes. Il est aussi le président de « La Grande Course », le circuit international de ski-alpinisme qui réunit les six plus grandes courses de ski-al-
pinisme du monde et est membre du Secours Alpin de la Vallée d’Aoste.

Il a gravi les voies alpines les plus difficiles, du massif du Mont-Blanc à celui des Dolomites, et ouvert de nouvelles voies dans l’Himalaya. Depuis 1996, il a parti-
cipé à plus de trente expéditions d’alpinisme et entrepris des voyages d’aventure dans le monde entier, escaladant les cinq montagnes les plus hautes de chaque 
continent. Il est l’une des rares personnes à avoir conquis les trois plus hauts sommets du monde : l’Everest (8 848 m), le K2 (8 610 m) et le Kangchenjunga 
(8 586 m). Il est aussi arrivé au sommet du terrible Annapurna (8 091 m). En 2022, alors qu’il prend part à l’expédition valdôtaine The way for the K2… la montagna 
impossibile au Pakistan, il atteint son objectif et escalade, sans apport d’oxygène, le Nanga Parbat (8 126 m) et le Broad Peak (8 047 m). À ce jour, il a gravi, sans 
apport d’oxygène, 12 des 14 pointes de plus de 8000 m de la planète.

Depuis 2015, il s’occupe d’un projet humanitaire au Népal : avec son épouse et un groupe d’amis, il a créé une organisation à but non lucratif appelée « Sanona-
ni », ce qui veut dire « petit enfant » en népalais. Conçu pour les enfants qui se sont retrouvés seuls et les familles qui n’arrivent pas à subvenir aux besoins de 
leurs nombreux enfants, ce projet vise à constituer une véritable maison familiale, où les enfants peuvent trouver un repas chaud, un lit, une éducation et tout le 
soutien nécessaire. Aujourd’hui, l’orphelinat accueille 25 enfants, âgés de 6 à 17 ans, et son personnel est composé de 8 Népalais.


